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yǔ yǔ qiào qiào, 
yǔ wěi xiāo xiāo, 
yǔ shì qiào qiào, 
fēngyǔ suǒ piào yáo, 
yǔ wéi yīn xiāo xiāo
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Shijing  poème no. 1,3,16 

Le vent du Nord est froid 
La neige tombe dru 
Sois bonne, aime-moi 
Prends ma main et viens avec moi 
Pourquoi s'attarder ? 



Il n’y a pas de temps à perdre 

Le vent du Nord siffle 
La neige tombe en tourbillonnant 
 Sois bonne,  aime-moi ; 
Prends ma main et rentrons . 
Pourquoi s'attarder ? 
Il n’y a pas de temps à perdre 

Rien n’est plus roux que le renard, 
Rien n’est plus noir que la corneille, 
Sois bonne, aime-moi, 
Prends ma main et allons en char 
Pourquoi s'attarder ?. 
Il n’y a pas de temps à perdre 

Shijing Poème 3,1,1  

Le roi Wen est en haut ; 
Il brille dans le Ciel ! 
Bien que Zhou soit un peuple ancien, 
Son mandat est nouveau. 
Le pays de Zhou devint illustre, 
Béni par le mandat de Dieu. 
Le roi Wen  s’élève et redescend 
A la gauche de Dieu, à Sa droite. 

Très diligent était le roi Wen, 
Sa grande renommée est sans fin ; 
Il déploie sa munificence dans Zhou, 
Et à présent chez ses fils et ses petits-fils, 
Chez ses petits-fils et ses fils 
La tige s’est multipliée 



En de multiples générations, 
Et tous les seigneurs de Zhou 
Sont glorieux au fil de leurs générations. 

Shijing poème 3,1,8 

Quand il construisit la Tour Magique, 
Quand il la planifia et la fonda, 
Tout le peuple y travailla ; 
En moins d’un jour ils la finirent. 

Quand il la construisit, il n’y avait pas eu d’exhortation ; 
Et pourtant, les gens vinrent en foule. 
Le roi était dans le Parc Magique, 
Où la biche et le cerf se cachent. 

La biche et le cerf bondirent et s’élancèrent à son arrivée ; 
Les hérons blancs si lustrés luisaient. 
Le roi se tenait près de l’Etang Magique, 
Où le poisson si souple bondissait. 

Sur les poteaux verticaux et sur les traverses hérissées de pointes 
Pendaient les gros tambours et les gongs. 
Oh, que les tambours et les gongs sont bien alignés, 
Et que le Mont Entouré de Douves est joyeux.  

Oh, que les tambours et les gongs sont bien alignés ! 
Et que le Mont Entouré de Douve est joyeux. 
Bang-bang font les tambours tendus de peaux de poisson/ 
Les non-voyants et les aveugles jouent habilement.


